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Avant-propos du 
Coordonnateur des 
secours d’urgence

2021 a été une année de défis et de 
résultats. Les besoins humanitaires 
ont continué de croître, sous l'effet des 
conflits, de la crise climatique et des 
maladies. Les enfants, en particulier les 
filles, sont privés d'éducation. Les droits 
des femmes sont menacés. De multiples 
famines se profilent. 

Les vies et les moyens de subsistance des individus, la stabilité 

nationale et régionale et des décennies de développement sont en 

danger. Le coût de l'inaction face à ces défis est élevé. Mais ceci est 

aussi l'année où le système humanitaire a relevé le défi, surmontant 

des obstacles apparemment insurmontables et montrant ce qui peut 

être fait lorsque la communauté internationale s'unit.

Grâce à la générosité des donateurs, le système humanitaire a 

fourni de la nourriture, des médicaments, des soins de santé et 

d'autres aides essentielles à 107 millions de personnes cette année. 

Au Soudan du Sud, plus d'un demi-million de personnes ont été 

sauvées d’une famine imminente. Au Yémen, plus de 10 millions de 

consultations médicales ambulatoires ont été effectuées. Le système 

humanitaire a remis directement des centaines de millions de dollars 

d'aide en espèces à des personnes luttant pour leur survie.

Les résultats obtenus par les travailleurs humanitaires sont à 

mettre au crédit de la détermination et des capacités du système 

humanitaire, et des donateurs qui le soutiennent. Ils méritent notre 

gratitude. Ce dont ils ont vraiment besoin, c'est de notre soutien.

Le système humanitaire est fort, mais les défis sont de plus en plus 

importants. De nouvelles crises continuent d'apparaître. Dans le nord 

de l'Éthiopie, des millions de personnes ont maintenant besoin d'aide 

pour survivre face à un conflit dévastateur. J'ai rencontré des femmes 

qui avaient survécu à d'horribles violences sexuelles et dont l'horizon 

se limitait à la survie quotidienne. Ailleurs dans le pays, la sécheresse, 

les criquets et les conflits poussent de plus en plus de personnes au 

bord du gouffre. En Afghanistan, les besoins explosent. J'y ai vu des 

systèmes au bord de l'effondrement et les droits des femmes et des 

filles menacés. Au Myanmar, la situation humanitaire se détériore 

rapidement en raison du conflit et de l'insécurité croissants. 

Martin Griffiths
Secrétaire général adjoint aux affaires humanitaires et 
Coordonnateur des secours d’urgence
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Kandahar, Afghanistan. Jeunes filles dans un village près de 
Kandahar, en Afghanistan. Leurs familles ont été déplacées en 
raison de la violence. OCHA/Charlotte Cans

Ce document est une version abrégée de 
l'Aperçu Humanitaire Mondial 2022. Lisez 
le rapport complet disponible en ligne et 
explorez le contenu interactif sur :

gho.unocha.org

L'Aperçu Humanitaire Mondial (GHO) est 
l'évaluation des besoins humanitaires la plus 
complète, la plus fiable et la plus factuelle 
dans le monde. Il offre un instantané mondial 
des tendances actuelles et futures de l'action 
humanitaire pour les efforts de mobilisation 
de ressources à grande échelle et explore les 
possibilités de délivrer plus efficacement l'aide 
humanitaire.

Les chiffres des appels sont ceux communiqués par 
les bureaux de pays, les donateurs et les organisations 
bénéficiaires au Service de suivi financier au 19 novembre 
2021. Toutes les données financières des plans 
d'intervention sont mises à jour en permanence sur 	
fts.unocha.org. Les indications en dollars dans ce 	
document sont en dollars des Etats-Unis.

http://gho.unocha.org
http://fts.unocha.org


Et les conflits prolongés et meurtriers restent une 
caractéristique tragique de la vie de trop de personnes dans 
certaines régions de la République démocratique du Congo, de 
la République centrafricaine, de la Syrie, du Yémen et ailleurs.

Parallèlement, la crise climatique représente une menace réelle 
et immédiate pour la vie et les moyens de subsistance de 
nombreuses personnes. En 2020, des événements climatiques 
et météorologiques extrêmes ont plongé près de 16 millions 
de personnes dans des crises alimentaires dans 15 pays. 
Et les crises alimentaires renforcent à leur tour la violence 
et l'exploitation des femmes et des enfants. Parmi les 15 
pays classés comme les plus vulnérables et les moins prêts 
à s'adapter au changement climatique,1 12 disposaient d'un 
plan de réponse humanitaire en 2020. En 2021, le changement 
climatique a rejoint les conflits en tant que cause fondamentale 
de famine, comme le témoigne la sécheresse à Madagascar où 
le climat entraîne des conditions proches de la famine.

L'action humanitaire doit s'adapter à la crise climatique. Nous 
ne pouvons pas risquer de négliger d'autres menaces pendant 
que nous luttons contre la crise climatique. Nous devons 
tous continuer à plaider pour la participation pleine et égale 
des femmes et des filles à tous les niveaux de l'éducation, 
de l'économie et de la vie publique. Les prises de décisions 
doivent les impliquer.

Cet Aperçu Humanitaire Mondial 2022 prévoit les besoins 
humanitaires pour l'année à venir. À bien des égards, les 
perspectives qu'il présente sont sombres.

Mais je reste positif. Non seulement par les résultats que le 
système humanitaire peut obtenir, mais aussi par son innovation. 
Une action anticipée peut contribuer à atténuer les conséquences 
du changement climatique. Les gouvernements et les agences 
humanitaires ont sauvé des millions de vies en prenant des 
mesures précoces en 2017 pour prévenir la famine dans le 
nord-est du Nigeria, en Somalie, au Soudan du Sud et au Yémen. 

Le système humanitaire prend également des mesures 
déterminées pour privilégier l'équité, l'inclusion et l'accès à 
l'information des communautés touchées. Il doit travailler 
encore plus acharnement pour protéger les plus vulnérables de 
l'exploitation et des abus sexuels.

Les défis sont immenses et le financement reste bien en deçà 
des besoins. C'est le moment de redoubler d'efforts. Il s'agit de 
protéger les acquis durement gagnés, de soutenir ceux qui ont 
besoin de notre aide et de prendre des mesures décisives dans 
l'intérêt de tous.

Nous avons besoin de votre soutien.

Martin Griffiths

Hawzen, Ethiopie. Le directeur de l'hôpital de référence de Hawzen explique au Coordonnateur des secours d’urgence, Martin Griffiths, comment, après 
avoir été utilisé pendant huit mois comme base militaire, l'établissement a été laissé complètement inopérant, laissant environ 160 000 personnes 
vivant dans la région sans soins médicaux appropriés. Tout, à l’exception des murs, a été touché et les équipements, y compris l'unité de soins intensifs 
néonatals, ont été vandalisés et détruits. Pour rétablir les services, il faudra remplacer tous les équipements et les médicaments. OCHA/Saviano Abreu

1 Selon le Iniciativa Global de Adaptación de Notre-Dame (ND-GAIN). 
ND-GAIN mesure la vulnérabilité d'un pays au changement climatique 
en combinaison avec sa préparation à améliorer sa résilience
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La COVID-19 ne montre aucun signe d'apaise-
ment, ayant fait au moins 1,9 million de victimes 
dans les pays du GHO et alimentée par les 
variants et le manque de vaccins. Les écono-
mies et les moyens de subsistance ont été 
dévastés en augmentant les besoins humani-
taires et en alimentant les conflits. Seulement 
4 % des 7 milliards de vaccins administrés ont 
atteint les pays dotés d'un Plan de réponse 
humanitaire (HRP). Dans deux tiers de ces pays, 
20 millions de personnes supplémentaires ont 
basculé dans l'extrême pauvreté.

Les principaux points de basculement 
climatique ont peut-être déjà été atteints 
ou dépassés ; l'action humanitaire doit 
s'adapter. Les catastrophes liées au climat 
sont plus fréquentes et plus variables. Jusqu'à 
216 millions de personnes pourraient être 
contraintes de se déplacer à l'intérieur de leur 
propre pays d'ici 2050 en raison des effets du 
changement climatique.

Les conflits politiques continuent de frapper 
durement les populations civiles, en particulier 
les personnes vulnérables, parmi lesquelles 
les enfants et les personnes handicapées. Les 
femmes et les filles restent exposées à un 
risque accru de violences sexuelles liées à des 
conflits. Les attaques contre les travailleurs 
et les biens humanitaires se poursuivent ; 117 
travailleurs humanitaires ont été tués en 2020, 
dont 108 qui travaillaient dans leur propre pays.

Plus de 1 % de la population mondiale est 
aujourd'hui déplacée, dont environ 42 % 
d’enfants. Des millions de personnes déplacées 
internes vivent dans des situations de crise 
prolongée, 40 % de moins sont en mesure de 
rentrer chez elles.

La COVID-19 a un impact considérable sur les 
systèmes de santé dans le monde entier. Le 
dépistage, le diagnostic et le traitement du VIH, 
de la tuberculose et du paludisme ont diminué. 
Les consultations prénatales ont diminué de 
43 % et 23 millions d'enfants dans le monde 
n'ont pas reçu les vaccins infantiles de base 
en 2021.

Les progrès durement acquis en matière 
d'emploi, de sécurité alimentaire, d'éducation 
et de soins de santé ont été anéantis. L'extrême 
pauvreté augmente après deux décennies de 
déclin. La reprise après les bouleversements 
extraordinaires causés par la COVID-19 
reste incertaine. Les femmes et les jeunes 
travailleurs sont touchés de manière dispropor-
tionnée par les pertes d'emploi.

La faim augmente et l'insécurité alimentaire 
atteint des niveaux sans précédent. Jusqu'à 
811 millions de personnes sont malnourries 
dans le monde. Des conditions proches de la 
famine sont une possibilité réelle et terrifiante 
dans 43 pays du monde. Sans une action 
soutenue et immédiate, l'année 2022 pourrait 
être catastrophique.

La COVID-19 continue de perturber l'éducation 
mondiale. Les fermetures d'écoles touchent 
le plus durement les enfants vulnérables. 
Dans le monde, 870 millions d'élèves voient 
leur éducation perturbée. L'apprentissage à 
distance ne peut pas toucher tout le monde 
; 2,2 milliards d'enfants n'ont pas d'accès à 
Internet à la maison. L'apprentissage en ligne 
ne remplace pas les avantages en matière de 
protection que procure la présence physique 
des enfants à l'école. 

PERSONNES DANS LE BESOIN PERSONNES CIBLEES BESOINS FINANCIERS (USD) APPELS

274 M 183 M $ 41 Md 37

En un coup d’œil

Première partie

Tendances 
mondiales

Lire le rapport 
complet
gho.unocha.org
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En 2022, 274 millions de personnes auront 
besoin d'une assistance et d'une protection 
humanitaires - une augmentation significative 
par rapport aux 235 millions de personnes de 
l'année précédente, qui était déjà le chiffre le 
plus élevé depuis des décennies. Les Nations 
Unies et les organisations partenaires visent 
à aider 183 millions de personnes les plus 
démunies dans 63 pays, ce qui nécessitera 41 
milliards de dollars.

Les dix situations d'urgence les plus sous-fi-
nancées en 2021 ont reçu moins de la moitié 
du financement nécessaire pour répondre à 
leurs besoins humanitaires. L'aide humanitaire 
ne pourra offrir une voie de sortie des crises 
prolongées tant qu'une telle pénurie de fonds 
persistera. Les rations alimentaires indispen-
sables et les services de soins de santé vitaux 
ont été réduits. Il est essentiel que les besoins 
de financement pour 2022 soient couverts 
intégralement et en temps voulu.

Deux régions, le Moyen-Orient et l'Afrique du 
Nord, d'une part, et l'Afrique occidentale et 
centrale, d'autre part, continuent d'avoir les 
besoins humanitaires les plus importants en 
raison de crises prolongées qui ne montrent 
aucun signe d'apaisement. Au cours des deux 
dernières années, les besoins ont fortement 
augmenté en Asie et dans le Pacifique, en 
Amérique latine et dans les Caraïbes, ainsi 
qu'en Afrique australe et orientale. Il y a cinq 
ans, seul Haïti en Amérique latine et dans 
les Caraïbes disposait d'un Plan de réponse 
humanitaire ; aujourd'hui, six Plans sont en 
place dans la région.

En Afghanistan, plus de 24 millions de 
personnes ont besoin d'une assistance vitale 
pour éviter une catastrophe. Cela représente 
une augmentation dramatique des besoins, due 
à une combinaison de conflits, de COVID-19, 
de troubles politiques, de chocs économiques 
récurrents et à la pire sécheresse depuis 27 ans.

Dix ans après le début de la crise en Syrie, les 
services de base restent largement insuffisants 
et entravés par les infrastructures endomma-
gées, le manque de fournitures essentielles 
et, de plus en plus, par l'impossibilité des 
ménages de payer. Les dépenses moyennes 
des ménages dépassent désormais de 50 % 
les revenus disponibles, par rapport à 20 % en 
août 2020.

Malgré des efforts continus pour atténuer le 
risque de famine au Yémen, l'insécurité alimen-
taire reste un défi majeur. L'insécurité alimentaire 
aiguë est une réalité pour 16,2 millions de 
personnes dans le pays. Même avec les niveaux 
actuels d'aide humanitaire, 40 % de la population 
ne disposent pas de nourriture suffisante.

En Éthiopie, les chocs climatiques, les niveaux 
sans précédent de conflit, d'insécurité et d'épi-
démies, ainsi que la détérioration de l'économie, 
continuent d'exacerber les besoins humanitaires 
de 25,9 millions de personnes. Parmi les 4,3 
millions de personnes déplacées à l'intérieur du 
pays, beaucoup cherchent refuge dans les zones 
urbaines, augmentant la pression sur les familles 
vulnérables au sein des communautés d'accueil.

Deuxième partie

Appels 
coordonnés 
inter-
organisations
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La pandémie a porté un coup dur à l’égalité 
hommes-femmes et à l'emploi des femmes. 
L'écart entre les sexes en termes de pauvreté 
se creuse et 247 millions de femmes vivent 
avec moins de 1,90 dollar par jour. On s'attend 
à ce que 15 millions de cas supplémentaires de 
violence basée sur le genre se produisent pour 
chaque période de trois mois pendant laquelle 
les confinements dus à la COVID-19 se pour-
suivent. Plus de 70 % des femmes et des filles 
vivant dans des contextes humanitaires ont été 
victimes de violence basée sur le genre.

Le secteur privé a été un allié clé pendant la 
COVID-19 en démontrant sa capacité à mobi-
liser des ressources et à renforcer la prépara-
tion aux situations d'urgence et le relèvement. 
Une plus grande collaboration est nécessaire 
pour inclure systématiquement le secteur privé 
dans les systèmes de coordination humanitaire.



L'amélioration de la collecte de données 
permet de répondre aux besoins spécifiques 
des femmes et des filles dans la définition des 
priorités et des interventions humanitaires. 
Les femmes doivent être plus nombreuses à 
occuper des postes de direction dans le secteur 
humanitaire. Le manque de financement pour la 
réponse, l'atténuation et la prévention de la VBG 
reste une préoccupation majeure.

Le CERF et les CBPF continuent d'atteindre les 
personnes les plus vulnérables, en donnant 
la priorité à la réponse, au relèvement et à la 
coordination pour les événements climatiques 
extrêmes, les conflits, les épidémies et les 
impacts de la COVID-19.

Face à l'émergence de nouvelles crises et 
à l'escalade des celles déjà existantes, des 
progrès ont été réalisés dans le renforcement 
de la responsabilité du système envers les 
personnes affectées et la protection contre 
l'exploitation et les abus sexuels.

Les dirigeants locaux et les communautés 
locales sont de plus en plus reconnus par le 
système humanitaire comme premiers interve-
nants cruciaux en cas de crise et fournisseurs 
de soutien à long terme. Ils ont joué un rôle 
essentiel dans le maintien des opérations 
humanitaires et ont été à l'avant-garde de la 
réponse à la COVID-19.

Alors que 45 millions de personnes sont au 
bord de la famine, le Groupe de travail de haut 
niveau sur la prévention de la famine plaide 
activement en faveur du déploiement de 
ressources pour la prévention de la famine, d'un 
meilleur accès aux personnes dans le besoin 
et d'un renforcement des données et des 
analyses. Sans action immédiate et soutenue 
pour prévenir la famine, les besoins humani-
taires dépasseront de loin ceux observés au 
cours de la dernière décennie.

Les ouragans Eta et Iota ont démontré le rôle 
central des organisations humanitaires locales 
pour sauver des vies tout en faisant face à une 
pandémie. Les partenaires locaux ont répondu 
directement aux communautés touchées au 
Guatemala et au Honduras et ont contribué 
à la planification opérationnelle. La connais-
sance de première main des communautés 
touchées, essentielle, a permis des réponses 
rapides et appropriées.

On estime que la moitié des crises actuelles 
sont plus ou moins prévisibles. L'action 
anticipée atténue l'impact du choc et réduit 
les besoins humanitaires en contribuant ainsi 
au renforcement de la résilience et à rendre le 
déploiement des ressources plus efficace.

Troisième partie

Mieux 
servir
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La population du Myanmar est confrontée 
à une crise politique, humanitaire et des 
droits de l'homme sans précédent, avec une 
escalade dramatique des besoins depuis la 
prise du pouvoir par les militaires et une sévère 
troisième vague de COVID-19 en 2021. L’assis-
tance humanitaire est une nécessité pour 14,4 
millions de personnes.

En Haïti, 43 % de la population a besoin d'une 
aide humanitaire. Le pays connaît une dété-
rioration profonde et inquiétante du contexte 
socio-économique, politique et sécuritaire, à 
laquelle s'ajoutent les effets de la pandémie de 
COVID-19 et un tremblement de terre de magni-
tude 7,2 qui a touché plus de 800 000 personnes.

Le Soudan du Sud est confronté à ses plus 
hauts niveaux d'insécurité alimentaire et de 
malnutrition depuis que le pays a déclaré son 
indépendance il y a dix ans. Les chocs macroé-
conomiques, trois années consécutives d'inon-
dations, les épidémies et l'augmentation de la 
violence infranationale font que 8,4 millions de 
personnes sont dans le besoin, alors queles 
menaces à l'encontre des travailleurs humani-
taires se multiplient.
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Réalisations dans le monde
Résultats de 2021

En 2021, les humanitaires ont 
répondu dans un contexte en 
constante évolution, en apportant 
une aide d’urgence aux personnes en 
contexte de crise.  

La pandémie de COVID-19 et ses effets ont aggravé les 
multiples défis auxquels les travailleurs humanitaires étaient 
déjà confrontés, notamment les conflits violents, la faim 
croissante et les effets dévastateurs du changement clima-
tique. Les partenaires locaux se sont mobilisés pour faciliter 
l’accès à des zones qui ne pouvaient pas être atteintes par les 
intervenants internationaux et ont fourni une aide essentielle.

En 2021, les Nations Unies et les organisations partenaires 
ont eu pour objectif d'aider 174 millions de personnes dans le 
cadre de 38 plans nationaux et de 7 plans régionaux. Sur les 
153 millions de personnes ciblées par les plans au niveau des 
pays, 107 millions ont été atteintes, soit 70 % du total ciblé. 
Le chiffre des personnes atteintes inclut toutes les personnes 
ciblées ayant bénéficié d'au moins une forme d'aide au cours 
de l'année.

Une aide alimentaire vitale a été dispensée dans de multiples 
situations de crise en 2021. Dans le nord du Mozambique, les 
organisations humanitaires ont considérablement intensifié 
leur intervention en permettant ainsi aux partenaires de 
fournir une assistance et une protection vitales et indispen-
sables à 1,23 million de personnes, soit plus du double du 
nombre de personnes atteintes en 2020. Au Soudan du Sud, 
l'action humanitaire a permis à six comtés d'échapper à la 
famine grâce à une intensification ciblée et multisectorielle 

dans les zones les plus exposées à l'insécurité alimentaire. 
Plus de 500 000 personnes en situation d'insécurité alimentaire 
grave, confrontées à des niveaux catastrophiques d'insécurité 
alimentaire aiguë (phase 5 de l’IPC), ont reçu une assistance 
vitale, et 100 000 familles ont bénéficié d'une aide aux moyens 
de subsistance. 

Une assistance alimentaire a été fournie à 4 millions de 
personnes en Afghanistan et, en août 2021, près de 6 millions 
de personnes avaient reçu des paniers alimentaires réguliers en 
Syrie, un pays qui a connu une forte augmentation du coût des 
paniers alimentaires.

Alors que les impacts des conflits sur les civils ne cessent de 
croître, les humanitaires sont intervenus dans des environne-
ments risqués pour aider les personnes dans le besoin. L'aide a 
continué à être fournie en 2021 malgré l'impact de l'occupation 
prolongée dans les Territoires palestiniens occupés. Les huma-
nitaires ont répondu à l'escalade des hostilités et des troubles à 
Gaza et en Cisjordanie tout en répondant aux besoins supplé-
mentaires résultant de la pandémie de COVID-19. En Libye, les 
partenaires d'action contre les mines ont débarrassé près de 
2,3 millions de mètres carrés des dangers liés à des explosifs.

La fourniture de services de base aux personnes les plus dému-
nies s'est poursuivie en 2021. En Irak, 1,2 million de retournés 
et de personnes déplacées ont reçu une assistance, inclus 
un demi-million de personnes qui ont eu accès à des soins 
de santé de base, à l'assainissement de l'eau, à des services 
d'hygiène et à des services de protection spéciale. Au Vene-
zuela, 1,8 million de personnes ont reçu une assistance en eau, 
assainissement et hygiène et 537 000 femmes, hommes, filles 
et garçons ont bénéficié de services de protection, notamment 
de l'accès à des documents et des informations juridiques.

Port-au-Prince, Haïti. Un agent de l'OIM s'entretient avec une personne déplacée à l'école Delmas 103 à Port-Au-Prince, un abri temporaire pour 
plus de 200 résidents handicapés qui avaient été pris pour cible par la violence des gangs. OCHA/Matteo Minasi
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Personnes ayant bénéficié des HRP
Résultats de 2021
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Les services de santé mondiaux ont été perturbés par la pandémie de COVID-19, ce qui a gravement affecté 
les personnes les plus vulnérables. La réponse humanitaire a consisté à fournir des équipements de protection 
individuelle dans 29 pays, à mener des campagnes vitales de vaccination des enfants et à fournir des articles 
et des services d'hygiène essentiels.

La COVID-19 a dévasté les moyens de subsistance dans le monde entier en augmentant l'extrême pauvreté. La sécher-
esse, les inondations et d'autres crises climatiques ont menacé les moyens de subsistance de personnes vivant dans des 
zones rurales, sans compter les conflits en cours et l'instabilité politique. Le nombre de personnes en situation d'insécurité 
alimentaire aiguë a augmenté de façon dramatique et le risque de famine est désormais une réalité. Les humanitaires 
ont répondu par des actions rapides, notamment des transferts d’espèces et de l’aide alimentaire directe, du soutien aux 
travailleurs indépendants, de l'alimentation du bétail et de l’aide à la production agricole.

362 millions de doses de 
vaccin ont été expédiées 
dans le monde entier dans 
le cadre de COVAX. Une 
quantité supplémentaire 
de 1,4 milliard de doses 
est prévue pour 2022.

18 millions de personnes 
ont reçu une aide aux 
moyens de subsistance 
: espèces, chauffage, 
élevage, production agri-
cole et pêche.

WHO

FAO

UNFPA

WFP

UNICEF

UNICEF

UNHCR

WFP

COVID-19

Moyens de 
subsistance

Fournitures 
médicales

Assistance 
alimentaire

Articles d’hygiène

Eau potable

Réfugiés

Transferts 
d’espèces

Réalisations par secteur

Surmonter les perturbations des services de santé

Éviter des niveaux alarmants de faim et d'extrême pauvreté

Pour plus de réalisations
gho.unocha.org

2 millions de personnes, 
y compris des travailleurs 
de la santé, ont reçu des 
fournitures d'équipement 
de protection individuelle 
dans vingt-neuf pays. 

Près de 105 millions 
de personnes ont reçu 
une aide alimentaire 
directe au cours des neuf 
premiers mois (janvier à 
septembre) de 2021. 	

26,9 millions de 
personnes ont reçu 
des fournitures WASH 
essentielles, notamment 
des articles d'hygiène, et 
des services.

34 millions de personnes, 
dont certaines déplacées 
de force, ont eu accès 
à de l'eau potable pour 
la boisson, la cuisine et 
l'hygiène personnelle.

4,2 millions de réfugiés, 
de demandeurs d'asile 
et d'autres personnes 
d’intérêt ont bénéficié 
de services de santé 
essentiels.

Les partenaires ont remis 
1,6 milliard de dollars en 
transferts monétaires 
à des personnes et des 
communautés vulnérables 
dans 67 pays. 
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La pandémie de COVID-19 et ses effets ont imposé un lourd tribut aux personnes les plus vulnérables des 
communautés, qui rencontraient déjà des difficultés disproportionnées pour accéder aux services de base, notamment 
aux soins de santé et à l'éducation. Les humanitaires ont répondu avec des actions telles que la mise à disposition 
d'installations permettant aux femmes et aux enfants d'accéder à des services de santé reproductive, le soutien aux 
personnes handicapées pour qu'elles puissent participer à la vie des communautés et l'assistance aux survivants.

Le nombre de réfugiés reste à un niveau record. Les crises devenant de plus en plus complexes et prolongées, ils 
sont de moins en moins nombreux à pouvoir rentrer chez eux et vivent dans des conditions de surpopulation avec un 
accès limité à l'eau, à l'assainissement et à des installations sanitaires. Le système humanitaire a fourni des services 
essentiels pour soutenir les réfugiés, dont près de la moitié sont des femmes et des filles. Il s'agit notamment de la 
fourniture d'eau potable, d'une aide en espèces, de services de santé mentale et de soins de santé essentiels.

5 millions d'enfants et de 
soignants ont eu accès 
à des services de santé 
mentale et à un soutien 
psychosocial.

4,75 millions d'enfants 
déplacés - incluant 
apatrides, handicapés et 
séparés - ont bénéficié de 
services de protection.

UNICEF

UNHCR

UNICEF

CCCM Cluster

UNFPA

UNHCR

UNICEF

UNHCR

Soutien 
psychosocial

Protection

Education aux 
risques

Gestion des camps

Santé sexuelle

Education

Atténuation et 
prévention des 
risques

Protection sociale

Prioriser les personnes les plus vulnérables

Services de base en soutien aux réfugiés

1,3 million d'enfants ont 
bénéficié d'une éducation 
aux risques liés aux armes 
explosives et d'interventions 
d'assistance aux survivants.

Plus de 6,6 millions de 
personnes ont bénéficié 
d'interventions CCCM sur 
4 074 sites dans 13 pays.

29 millions de femmes 
en âge de procréer ont 
bénéficié de services et 
de fournitures de santé 
sexuelle et reproductive.

Plus de 896 900 enfants 
réfugiés et des commu-
nautés d'accueil dans 80 
pays ont bénéficié d'un 
enseignement connecté 
ou à domicile.

8,6 millions de femmes, de 
filles et de garçons ont eu 
accès à des interventions 
d'atténuation, de prévention 
ou de réponse aux risques de 
violence basée sur le genre. 

2,51 millions de réfugiés et 
de demandeurs d'asile dans 
95 pays bénéficient d'une 
protection sociale accrue ou 
étendue.
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Plus de 70 % des femmes et des filles vivant dans un contexte de conflit ont été victimes de VBG. Les impacts socio-
économiques de la pandémie n'ont fait qu'intensifier ce risque. Il est urgent d'améliorer l'accès à la protection sociale et à 
des services de santé abordables, de qualité et accessibles. Les acteurs humanitaires ont fourni des services de protection, 
notamment une aide juridique, des services de lutte contre les VBG et un soutien psychologique aux groupes vulnérables, dont 
les femmes et les filles, les jeunes réfugiés et les demandeurs d'asile.

Qu'il s'agisse du transport de produits et d'équipements ou de la réinstallation de personnes touchées par une catastrophe, la 
réponse humanitaire repose sur des systèmes de transport et de communication efficaces pour atteindre les personnes en crise 
et leur apporter l'aide dont elles ont besoin. La coordination et la gestion de l'information sont essentielles pour soutenir la prise 
de décision opérationnelle et améliorer la prévisibilité, la rapidité et l'efficacité des interventions humanitaires d'urgence.

236 100 passagers dans 
23 opérations transportés 
par le Service aérien 
humanitaire des Nations 
Unies. 

UNICEF

WFP / Logistics Cluster WFP / Logistics Cluster ET Cluster

UNHCR

ET Cluster

Voies de 
communication 
sûres

Services aériens Articles de secours Préparation aux 
catastrophes

Communautés

Communications

Intégrer la protection et la violence basée sur le genre

Garantir des opérations humanitaires rapides et efficaces

3,2 millions de personnes 
ont accès à des canaux 
sûrs pour signaler 
l'exploitation et les abus 
sexuels.

Stockage de 42 394 m3 
d’articles de secours et 
services d'expédition de 19 
959 tonnes de fret vers plus 
de 400 sites différents.

Activités de préparation 
visant à renforcer les capac-
ités nationales en matière de 
technologies de l'information 
et de résilience aux catastro-
phes dans huit pays.

656 680 personnes ont 
participé à des activités de 
lutte contre les violences 
basées sur le genre et à des 
initiatives communautaires 
dans le cadre de la crise 
syrienne. 

Plus de 10 500 travailleurs 
humanitaires de 450 
organisations différentes 
ont bénéficié de services 
de télécommunications 
d'urgence.

UNFPA

Espaces 
sécurisés
12 000 espaces sûrs 
pour les femmes, les 
adolescentes et les 
jeunes ont été soutenus 
dans 38 pays.  

UNHCR

Aide juridique
11,3 millions de personnes 
ont bénéficié de services 
de protection, notamment 
d'une aide juridique, d'une 
orientation vers des services 
de lutte contre les VBG et 
d'un soutien psychosocial.

Source : Données du Cluster ET, du Cluster CCCM, de la FAO, du Cluster Santé, de l'UNICEF, du HCR, de l'UNMAS, du PAM et de l'OMS à la mi-octobre. Les données 
de l'UNFPA sont des estimations au mois d'octobre et ne comprennent pas tous les pays dans lesquels des services humanitaires ont été fournis. Les résultats 
seront mis à jour sur le portail de données de l'UNFPA dès que de nouvelles données seront disponibles.
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PERSONNES DANS LE BESOIN PERSONNES CIBLEES BESOINS FINANCIERS (USD) FINANCEMENT (USD) COUVERTURE

250 M 174 M $ 37,7 Md $ 17,2 Md 46%

L'Aperçu de la situation humanitaire 
mondiale de 2021 présentait 
initialement des besoins de 
financement de 35 milliards de 
dollars pour aider 160 millions des 
235 millions de personnes ayant 
besoin d'une aide humanitaire.
A la mi-novembre 2021, les besoins financiers étaient passés 
à 37,7 milliards de dollars pour les plans inter-organisations 
dans 60 pays, suite à la finalisation de plusieurs plans 
d'intervention au cours du premier trimestre de l'année. Cette 
augmentation s'expliquait également par les ajustements 
apportés à certains plans HRP en raison de l'évolution de 
la situation (Éthiopie et Soudan du Sud), par les nouveaux 
HRP pour le Salvador, le Guatemala, et le Honduras, ainsi que 
par les appels éclairs et d’autres plans inter-organisations 
d’urgence pour l'Afghanistan, Haïti, le Honduras, le Kenya, 
Madagascar, le Myanmar, le nord de l'Éthiopie et les 
Territoires palestiniens occupés. Ce montant n'est inférieur 
que de 873 millions de dollars au précédent record de 38,6 
milliards de dollars de besoins en 2020.

Malgré le niveau élevé des contributions cette année - 17,2 
millions de dollars, soit 46 % des besoins financiers - l'écart 
de 20,5 milliards de dollars entre les besoins financiers et 
le financement effectifs est le plus élevé jamais enregistré. 
Les agences humanitaires ont souffert d'un manque de 
financement tout au long de l'année, d'autant plus que 

plusieurs urgences, dont l'Afghanistan et l'Éthiopie, ont dû 
être renforcées et que les effets de la crise de la COVID-19 
ont continué à toucher des communautés vulnérables. 
L'augmentation mondiale de l'insécurité alimentaire et les 
efforts déployés pour éviter le risque de famine par une 
réponse multisectorielle ont également mis à rude épreuve la 
planification budgétaire et les ressources existantes. L'évolution 
mensuelle du pourcentage de couverture du GHO est restée 
similaire aux niveaux pré-pandémique et pandémique pendant 
la majeure partie de l'année. Si la tendance reste la même, la 
couverture finale de 2021 restera probablement inférieure à 
celle de 2019 (63 %) et proche de celle de 2020 (50 %).

Événements de haut niveau de mobilisation de 
ressources, coordonnés par OCHA
Plusieurs événements de haut niveau ont été organisés en 2021 
pour sensibiliser et mobiliser des ressources pour les crises 
majeures. L'événement virtuel de haut niveau d'annonces de 
contributions pour la crise humanitaire au Yémen a eu lieu le 1er 
mars et trente-sept annonces d'aide financière ont été faites, pour 
un total de 1,67 milliard de dollars. La Cinquième Conférence de 
Bruxelles V sur le soutien à l'avenir de la Syrie et de la Région s'est 
tenue le 30 mars. Les participants ont annoncé des promesses 
de dons pour la Syrie et la région : 4,4 milliards de dollars pour 
2021, et des promesses pluriannuelles de près de 2 milliards de 
dollars pour 2022 et au-delà. La Réunion ministérielle de haut 
niveau sur la situation humanitaire en Afghanistan s'est tenue le 
13 septembre. Bien qu'il ne s'agisse pas d'un événement officiel 
d'annonce de contributions, de nombreux États membres et 
d'autres participants ont exprimé leur soutien financier à la popu-
lation afghane pour un montant de plus de 1,2 milliard de dollars.

Marib, Yémen. Des familles ont fui leurs villages lorsque les combats entre les forces rebelles houthies et les résistants soutenus par la coalition ont 
éclaté à la mi-2020. Le gouvernement de Marib a alloué plusieurs zones de terre à l'usage des personnes récemment déplacées. OCHA/Giles Clarke
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Source : Financial Tracking Service / Humanitarian Insight. 



Appels coordonnés inter-organisations : Résultats de 2021
Appels éclairs et Plans régionaux de réponse

Source : Financial Tracking Service / Humanitarian Insight. Notes : Les besoins financiers, les personnes dans le besoin et les personnes ciblées comprennent tous les HRP, 
les composantes RRP de pays sans HRP et d’autres appels. Les chiffres de population et les besoins financiers des RRP ont été modifiés en raison du chevauchement avec les 
HRP. L’inclusion des composantes d’appels régionaux sont les suivantes : RRP de l’Afghanistan, 3RP de la Syrie et RMRP du Venezuela : entièrement incluse. RRP de la RDC : 
composantes de l’Angola, de la République du Congo, de l’Ouganda, du Rwanda, de la Tanzanie et de la Zambie incluses. Burundi exclu. RRP du Soudan du Sud : composantes 
du Kenya, de l'Ouganda et de l'Éthiopie incluses, RDC et Soudan exclus. Plan régional de réponse aux migrants pour la Corne de l'Afrique et le Yémen : Éthiopie et Djibouti inclus, 
Somalie partiellement incluse, Yémen exclu. Les chiffres complets des RRP peuvent être consultés sur leurs pages respectives du GHO 2021 et sur Humanitarian Insight. Les 
HRP du Salvador, du Guatemala, du Honduras et de Madagascar font partie de plans pluriannuels couvrant les années 2021 et 2022. Six pays ayant un HRP ont également 
publié un plan séparé : l’Afghanistan, l’Éthiopie, Haïti, Honduras, les TPO et Myanmar. Les chiffres de population pour ces appels ont été réduits pour éviter les chevauchements 
avec les chiffres du HRP de chaque pays. Les chiffres de population complets (PIN/PT) de ces plans sont les suivants : Afghanistan (18,4 millions / 17,7 millions), Ethiopie (5,2 
millions / 5,2 millions), Haïti (0,7 million / 0,5 million), Honduras (2,3 millions / 1,4 million), TPO (1,3 million / 1 million) et Myanmar (2,1 millions / 2,1 millions).
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Le nombre de personnes dans le 
besoin continue d’augmenter à un 
rythme alarmant. En 2022, 274 
millions de personnes auront besoin 
d'aide humanitaire et de protection. 
Les Nations Unies et les organisa-
tions partenaires ont pour objectif 
d'aider 183 millions de personnes les 
plus vulnérables dans 63 pays, ce qui 
nécessitera 41 milliards de dollars. 
1 personne sur 29 dans le monde a besoin d’assistance, 
encore une augmentation significative par rapport à 1 sur 
33 en 2020 et 1 sur 45 en 2019. Les besoins continuent 
d'augmenter, sous les effets conjugués de l'instabilité 
politique, de l'augmentation des déplacements, des impacts 
climatiques et des effets de la COVID-19. Les crises ont 
étendu leur portée géographique au sein d'États déjà 
affaiblis. L'explosion des besoins humanitaires est également 
due à des catastrophes naturelles spécifiques, comme le 
tremblement de terre en Haïti et les ouragans Eta et Iota en 
Amérique centrale En Afghanistan, la pire sécheresse depuis 
27 ans et les effets cumulés de plus de quatre décennies 

de conflit affectent gravement la sécurité alimentaire : même 
après la récolte, 57 % des ménages ne disposaient pas de 
réserves alimentaires suffisantes pour les trois mois suivants.

Le total des besoins financiers pour l'Aperçu de la situation 
humanitaire mondiale a doublé en seulement 4 ans. Cette 
année, neuf plans de pays ont des besoins supérieurs à 1 
milliard de dollars : l’Afghanistan, l’Éthiopie, le Nigeria, la RDC, la 
Somalie, le Soudan, le Soudan du Sud, la Syrie et le Yémen, ainsi 
que trois plans régionaux dont les besoins totaux dépassent 
1 milliard de dollars (RRP du Soudan du Sud, 3RP de la Syrie 
et RMRP du Venezuela). En 2022, un plus grand nombre de 
personnes seront ciblées par l'assistance humanitaire. Les 
conflits, la pauvreté, l'aggravation de l'insécurité alimentaire et 
d'autres vulnérabilités ont déclenché des appels coordonnés 
dans 30 pays et 7 régions.

Deux régions, le Moyen-Orient et l'Afrique du Nord, d'une part, et 
l'Afrique occidentale et centrale, d'autre part, continuent d'avoir 
les besoins humanitaires les plus importants en raison de 
crises prolongées qui ne montrent aucun signe d'apaisement. 
Au cours des deux dernières années, les besoins ont fortement 
augmenté en Asie et dans le Pacifique, en Amérique latine et 
dans les Caraïbes, ainsi qu'en Afrique australe et orientale. Il y 
a cinq ans, seul Haïti disposait d'un programme de protection 
des droits de l'homme en Amérique latine et dans les Caraïbes ; 
aujourd'hui, six programmes sont en place dans la région.

PERSONNES CIBLEESPERSONNES DANS LE BESOIN BESOINS FINANCIERS (USD) APPELS

274 M 183 M $ 41 Md 37

Bangassou, République centrafricaine. Une foule attend la distribution de vivres du Programme alimentaire mondial sur le site de déplacés internes 
de Siwa. OCHA/Adrienne Surprenant
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Appels coordonnés inter-organisations : Ventilation régionale

Appels coordonnés inter-organisations : Aperçu pour 2022
Plans régionaux de réponse

Source : Financial Tracking Service / Humanitarian Insight. Notes : Les besoins financiers, les personnes dans le besoin et les personnes ciblées comprennent tous les HRP, 
les composantes RRP de pays sans HRP et d’autres appels. Les chiffres de population et les besoins financiers des RRP ont été modifiés en raison du chevauchement avec 
les HRP. Les composantes des appels régionaux inclus sont les suivantes : RRP de l’Afghanistan, 3RP de la Syrie et RMRP du Venezuela : entièrement inclus. RRP de la RDC : 
composantes de l’Angola, de la République du Congo, de l’Ouganda, du Rwanda, de la Tanzanie et de la Zambie incluses. Burundi exclu. RRP du Soudan du Sud : composantes 
du Kenya, de l'Ouganda et de l'Éthiopie incluses, RDC et Soudan exclus. Plan régional de réponse aux migrants pour la Corne de l'Afrique et le Yémen : Ethiopie et Djibouti inclus, 
Somalie partiellement incluse, Yémen exclu. Les chiffres complets des RRP peuvent être consultés sur les pages respectives du GHO 2022, et sur Humanitarian Insight. Les HRP 
du Salvador, du Guatemala, du Honduras, du Liban et de Madagascar font partie de plans pluriannuels couvrant 2021 et 2022. Les chiffres des HRP de la Colombie, de l'Irak, de la 
Somalie, de la Syrie, du TPO et du Venezuela sont provisoires. Les chiffres du HRP du Niger et les appels régionaux sont des estimations. 

Source : Financial Tracking Service / Humanitarian Insight. 



« Nous sommes au bord d'un gouffre. Et nous 
allons dans la mauvaise direction. 

Le monde doit se réveiller. 

Il est temps de restaurer la confiance. Il est 
temps d'insuffler de l'espoir. C’est maintenant 

qu’il faut tenir ses promesses. »

António Guterres
Secrétaire général des Nations Unies

Propos tenus lors de l’Assemblée générale des Nations Unies de 2021.


